
Grammaire 1  

 

Qu’est-ce qu’une phrase ? 
 

1. Comment caractériser une phrase ?  
 

On définit généralement la phrase par un critère graphique : la phrase commence par une 

majuscule et s’achève par un point (ou autre signe de ponctuation fort).  

Mais, cette définition est inopérante à l’oral et dans nombre de textes (sans ponctuation, par 

exemple).    

Une phrase peut être caractérisée sous ses trois aspects : syntaxique, sémantique et pragmatique 

a. Du point de vue syntaxique : 

La phrase est une structure syntaxique complète et autonome, un ensemble hiérarchisé 

de constituants entretenant entre eux des rapports de dépendance. Elle n’a pas de 

fonction grammaticale en elle-même. Ce sont ses constituants qui ont des fonctions 

grammaticales à l’intérieur d’elle-même (sujet – COD …).  

Exemple : Une grenouille vit un bœuf.  (GN + GV) 

 

b. Du point de vue sémantique :   

Dans sa forme canonique, la phrase est constituée d’un sujet et d’un prédicat. Le prédicat 

« dit quelque chose » sur le thème en lui attribuant une propriété.  

Exemple : La chétive pécore s’enfla si bien qu’elle creva. (Thème + prédicat) 

 

c. Du point de vue pragmatique : 

La phrase intègre une modalité d’énonciation qui indique l’acte de langage qu’elle permet 

d’accomplir : assertion (ou déclaration), interrogation, injonction. Seule une phrase peut 

être de type déclaratif, interrogatif ou injonctif.    

Exemple : M’y voilà ? – Vous n’en approchez point ? (Phrase interrogative + phrase 

déclarative).   

 

2. La phrase verbale 
La phrase type (P) est composée de deux éléments : un groupe sujet (GS) et un groupe verbal (GV). 

Exemple : Le facteur distribue le courrier.  

P = GS (le facteur) + GV (distribue le courrier) 

La phrase peut comporter un groupe circonstanciel (GC) qui vient apporter des informations 

complémentaires, non obligatoires. 

Exemple : Le facteur distribue le courrier à huit heures. 



P = GS (le facteur) + GV (distribue le courrier) + GC (à huit heures) 

Seules la fonction sujet et la fonction complément circonstancielle peuvent être identifiées comme 

groupes majeures qui constituent la phrase. 

Toutes les autres fonctions (COD, COI, attribut, épithète …) n’existent qu’à l’intérieur des groupes qui 

forment la phrase. La fonction COD est une fonction interne au GV et la fonction épithète est une 

fonction interne au groupe nominal (GN).  

 

   

    

3. La phrase non verbale 
Elle se caractérise par l’absence de verbe.  

D’un point de vue sémantique, elle exprime une prédication 

Exemple : Difficile, cet exercice ! (L’adjectif « difficile » apporte bien une information sur l’exercice). 

D’un point de vue pragmatique, la phrase non verbale comporte une modalité d’énonciation. Elle 

peut être de type déclaratif (« Pas de nouvelles, bonnes nouvelles »), injonctif (« Vos papiers ! ») ou 

interrogatif (« Un dessert ? »).  



La phrase non verbale peut avoir deux structures différentes.  

a. La phrase non verbale à deux termes :  

Exemples : Remarquable, ce film de Tim Burton / Au fond, vous deux ! / Mozart, un 

génie ! / Le bureau du directeur, au bout du couloir.  

D’un point de vue sémantique, la phrase non verbale à deux termes comporte deux 

éléments : le sujet et le prédicat.  

 

b. La phrase non verbale à un terme :  

Exemples : Très bon. / A ton tour. / Debout !  

D’un point de vue sémantique, la phrase à un seul terme ne comporte qu’un prédicat 

sémantique, qui dit quelque chose d’un sujet implicite.       

 

 

 

Attention :  

- Les interjections (Aie ! / Hélas !) ne constituent pas une phrase. 

- « Oui » et « Non » sont considérés comme des mots-phrases et non des phrases.  

- Une phrase non verbale peut parfois comporter un groupe nominal étendu, avec une 

proposition subordonnée relative. Exemple : Remarquable, ce film de Tim Burton que je 

viens de voir ! 

- Phrase à présentatif. Le présentatif (« Voici, voilà, c’est, il y a ») qui possède une base 

verbale constitue une forme particulière de phrase verbale.  

     

 


